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ASSASSINAT 
Boulevard St-Germain 

FIN DUNE AVARE 
La mère la Gironde. — Trop de garçons 

— Crâne fracas»*. — Le» conjecturas. 
— Enquête judiciaire. 
Un crime, qui rappelle pat certains 

points l'assassinat de Riollet, le marchand 
de vins de la rue de la oalté. a été décou 
vert hier, dans le quartier Saint Thomas 
d'Aquin. 

L a m è r e la Gironde 
Boulevard St-Germain, 23*. dans la mai 

ton même du commissariat de police était 
établie depuis quinze ans une femme 
d'une soixanlatoe d'années, veuve depuis 
un certain temps. Mme Roux, née Victoire* 
Marguerite Couloumy, dite « la mère la 
Gironde », parce qu'elle tenait un magasin 
de vin en bouteilles pour gros bourgeois 
•t domestiques de bonne maison, magasin 
Intitulé : • Aux Caves de la Gironde •. 

Riche, mais très avare, Mme Roux vi
vait seule, couchant dais un petit cabinet 
a côté dé son bureau.Elle ne voulait ni 
bonne ni garçon à demeure, disant que 
c'était trop cher. -

pour écrire ses lettres, elle s adressait à 
quelque passant auquel elle donnait dix 
sous: ponrfaireses livraisons, 
naît h !• hoir a nu à la InlirtiÂP 1< 

Cette avarice sordide a coûté la vie à la 
mère fa Gironde. 

Découverte du crime 
Hier matin, vers onze heures, M. Du-

Sleix, négociant du quartier, vint à passer 
evsnt la boutique de Mme Roux-Cou-

ioumy. Fort intrigué de trouver la devan
ture de fer presque complètement abat 
tue.il alla prévenir M. Prélat, commissaire 
de police, pensant que la vfeille dame, se 
trouvant indisposée dans sa boutique, 
dont la seule portedonne sur le boule-
Tard, n'avait pas eu la force d'appeler ou 
d'ouvrir. 

M. Prélat arriva aussitôt avec son se 
crélatre, M. Fillâtre. Tous deux remar
quèrent qu'il yavatt placé pour entrer 

Le cadavre de Mme Roux, dont la tète 
trait été presque fracassée, gisait étendu 
à plat ventre sur te parquet, Tes pieds du 
coté de la porte, la tète vers 1 escalier de 
la Mve. Une longue et large trace de sang 
' llquslt que la malheureuse femme, 

"'e au moment ou elle fermait, a 
duéepar l'assassin sur un espace 
i troU mètres. Détail horrible : 

; de cervelle étalent épars 
_. • *• parquet, 

les ttreirs avaient été ouverts, 
i du petit cabinet où couetult 

i fwnx. 
r contant), (plot de deux mille francs 
avait été enlevé. 
sitôt tprea les première* conrlata-
~. Prélat télégraphia de tous côtés. 
m 
j Descente du parquet 

,M. Badutov. procureur de 
i M. Couturier, Juge d'il» 

truction : M. r.oron, cher de la sûreté, ar
rivaient sur les lieux du crime,fin s'oc
cupa tout d'abord de faire une perquisl 
tlon minutieuse dans la boutique. Parmi 
les papiers. Il fut trouvé plus de lGOoblt 
gâtions représentant 70 <HHI francs environ 
qui avalent échappé (cachées sous un ma 
telas ) aux recherches de l'assassin ; puis 
des reconnaissances, des factures im 
payées, des titres de créance formant un 
total important. 

Les recherches 
L'autopsie a été faite par M. Socquet, 

médecin légiste chargé des constatations 

Roux avait été occasionnée pari 
nombreuses blessures reçues à la tète 
par la malheureuse victime. 

Il n> plus spécifié que la marchande de 
vin avait du être frappée ave** un lustru-
ment avant la forme d'un marteau de 
couvreur, c'est à-dire formant marteau 
d'un coté et de l'autre une petite hachette. 

En dépouillant les nombreux papiers 
saisis chez la dame Roux, M. Couturier, 
juge d'instruction, a découvert et recueilli 
d'importants renseignements. 

En continuant ses recherches, ce ma 
gistrat a été mis sur une piste qui est 

M. Prince, a été envoyé à St Quentin et _ 
moment où ces lignes paraîtront lemeur 
trier sera probablement entre les mains 
de la police. 

II s'agirait d'un militaire dont les pa
rents habitent le quartiers des Gobelins 

crime commis, aurait été re 
régiment. jo iudn 

TIRAGE D'OBLIGJT ONS 
Paris, 15 janvier 

Kmprunt de Paris, IRAQ. 
Il a été extrait de la roue 8,711 numéros 

dont les premiers ont droit, d'après leur 
ordre de sortie, aux lots ci après : 

1er, l(8.6ftj, 200.000 Ir. 
2e, U.",,602, 10.1)00 fr. 
:le, 399.907, 10.000 Ir. 
4e, 409.877,10.000 tr. 
Se, 100,737,10.000. 

Bruxelles, lr, janvier 
Série 28997, n- 24, remboursable à 100.000 fr 

2H997. 20. Id. 5.000 
4t»w, 2a, id. 2.500 
• M , t, S. 30867. n-1, id. 1.000 

manifester le 

> attitude déplorable. 

COUPS DE COUTEAU 
Nous avons dit hier que des passants 

avaient ramassé, rue du Bois, le sieur 
j.-B. Arco, ouvrier teinturier, que le nom 
mé Alphonse Coelsier, domestique de 
ferme, avait trappe avec un couteau. 

Dans la môme soirée, le coupable, qui 
était dans un état d'ivresse très avancé, 
avait frappé également d'i n coup de cou 
teau M. Delahaef, cabaretier place du 
Trichon,qui refusaitde lui donner à boire. 

Lorsque la police se rendit chez son pa 
trou M, Tiers, pour l'arrêter, Coelsier 
saisit un < ferment • et en menaça l'agent. 

Celui ci le mit à la raison en lui mon 
tram son revolver et en le menaçant de 
le tuer s'il tentait de frapper. 

Coétsier a été conduit hier à Lille. 

Révis ion des l is tes électorale». — I,t 
tableau de rectification de la liste génê 
rs«e électorale est déposé ja partir du 1J 
courant au secrétariat de la Mairie. 

i inscription ou en ra
tera la demande. 

Les demandes 
dlatlon devront être formées dans le délai 
de viNtvr JOURS à pariird hier, c'est à dir 
Jusqu'au quatre février prochain. 

Chronique régionale 
chain 

Les carrière». — M. le préfet du Nord 
lent de prendre un arrêté aux termes 

duquel, dans les carrières de craie, d1 

gile et d'autres matières de consistance 
moyennement ébouleuae. la masse ex
ploitée ne pourra, en aucun cas, êtrt 
taillé» en paroi verticale sur une ban 
leur supérieure de i mètres. 

Toute taille île plus de i mètres de hau 
teur devra è're disposée en talus régulier, 
ayant au moins à mètre de base, pour 
1 mètre de hauteur, ou être partagée en 
gradins de 4 mètres au plus de hauteur, 
avec banquettes d'une largei 
égale à la hauteur des gradit 

COIÎO.I r* d'à dm union à l'Eoot* mil taire 
•infanterie ea 1889. - J.'^lf <!>•# c*a<ttd*ls 
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- M. Il..-nriOllivi,' 

tliplin, dertcciit major 

tmaji 

ruent 
Hin, i 
33e régiment d'infanterie. — M DclanDoy, 
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34e régiment d'infanterie. - Ml 
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~ - indai. sere-mt. 

MM. Delvley 
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gent-m a jo 

gent; Sustandal, 

îvti.t, srgeat : Pin 

Ecole rie Montrcuil * 

sfl-g.'n 

Ile, sergent major; 

ra. - M. d'Ath 

itairea 
•nt elè. 
. - M. Dea-

M. CastelltDt, 

Chronique Locale 
ROUBAIX 

I U \ I C.R4VU 
ENTRE DES IQEKTS ET DES AN1RCHISTES 

Nous avons annoncé hier que le café de 
l'Harmonie, rue du Chemin de Fer, avait 
été le théâtre d'une rixe entre des civils 
et des agents de police. 

Vo'ci des détails complémentaires sur 
celte affaire qui ne manque pas de gravité 

Il était minuit: le cafetier, M. D'Hermv 
se disposait i clôturer son établissement, 
lorsqu'une vingtaine d'individus arrivé 
rent eu chantant et prétendirent avoir à 

agents Ducatez et Leclercq, de servi;» 
le quartier, acenururent. 
it présence, loin de calmer les per

turbateurs, ne ht que les exciter davan
tage : plusieurs d'entre eux se précipi
tèrent sur les sergents de ville et les frap 
pèreut à coups de clefs. 

La bataille commencée dans l'estaminet 
continua sur la rue aux cris de : Vive 
l'anarchie! Appel au peuplel Mort & la 
police. 

' es agents essayèrent vainement de 
ntenir quelques-uns des plus achar 
; lis durent céder sous le nombre et 

regagner le poste dais un assez triste 
eut : leurs vêlements étant complète
ment déchirés. 

Ils avaient heureusement reconnu quel 
ques anarchistes qu'on arrêta hier matin 

Ce sont quatre tisserands nommés : 
Louis Kverharde, a&ans, demeurait rsjt 
de Jemmapes ; Auguste Oecoewers, rsJS ds 
fismurepiiiie, Louis IXmdievoi «t M u 
Bsruaok»r, rue 9t-«ltuUèr*. 

quelques jours, à l'estaminet de l'Harmo 
e. tiiande Rue. 
Un malf-iileur était entré daus une pièce 
i se trouvait un coffre fermé avec une 

simple ficelle. 
La marchandise volée appartenait a 

Mme veuve Desbouvine, marchande d'é
toffe, rue d'Alsace. 

La police de sûreté se mit à la recherche 
du coupable et apprit que les coupons 
avaient été déposes dans un estaminet de 
la route du Mont a-Leux par un sieur Bé 
dier Victoi, sans domicile, se disant bon 
uetier. 

Celui ci fut arrêté route du Monta Leux 
et conduit devant le commissaire de po
lice, et l'inspecteur de la sûreté lui ni su 
ijir un interrogatoire sommaire et acquit 
en même temps la conviction nue c'était 
aussi le voleur de chaussures a l'étalage 
de chez M. Mercier, rue st Joseph, vol 
c munis il y a quinze Jours; il avait aux 
pieds une des paires de bottine.* volées. 

Il aie tes deux vols et dit qu'il a acheté 
ces bottines à une personne qu'il ne o n 
naît pas, pour une somme de 8 francs. 

L'enquête continue. 

demeurant rue Rossini, 9 et For 
laliousse. demeurant rue de la Balai) 
chez M. Boute, entrèrent lundi dans l'< 
taminel tenu par M. Lambrecq, situé à 

Ils 
payer, prétendant qu'on lui avait 

volé sa casquette. 
Les deux individus se mirent à tout 

casser ce qu'il y avait dans l'estaminet. 
VI. Lamtirtcj alla chercher les agents , 

mais quand esux-et arrivèrent, les ivro 
gnes avaient pris la fuite. 

Deiahousse cependant ne tarda nas -i 
revenir et fut arrêté. 

Avril : 15,000 kilos 4 5,12. 
Marché ferme. 

Dt notre correspondant spécial 

Le Havre, 15 Janvier. 
Janvier, 15*.>». -Février, 156.50. - Mars, 

155.50.- Avril, 155.»».- Mal, 155.»».-
Juin. 155.»». — Juillet, 155.50. - A.oût, 
155.o0. - Septembre, 166..». — octobre, 
156.50. - Décembre, »••,»». 

Marché ferme. 
Ventes. - 25 balles sur février à 155,50 
Disponible, 304 Algérie suint, à prix 

En dispomtM», un a fait 00 otllei Plata 
suint, 

r r ls t ié * . rranealaes 4e la Plata 
Confrof A. 

ii'pteiûbrr, 515 . | . . 

J.nv., 527 i;I; 

ftpasmes) et Vapeurs 
H est quelquefois bien diflkile d'expliquer nt 

de combattre certaine» indispositions propres à 
la femme coonuea aoua le nom de : Maux dt 
nerfs, Spasmes. Vapeur», etc. 

Ces maUdirts féminin**» qui »e manifestent 
par de» symptôme» bizarres <t irreguliere: trib

une altérât,. 
ciibie de déparer, de j de clarifier le 

.ployant le Itob Lechaux (aux lus 
herbes]. Cet incomparable dépuratif vég<*t<l 

supprime I 
meot, IflB 

e de chaleur a 
(autrement, les r 

rétablit aussi l'èquih-
i toutes les fonctions, sans lequel 
es dames ni tranquillité, ni santé, 

i as t i nt I r Toutei 
l'excellente ét'xte t 
(a4e édition), que M- Lechaux, pharf 

i Bordeaux, 

3ui la réclament. Après l'avoir lue, elles deman-
erontavec conOance francn 3 flacons de Roh 

Lechaux pour 12 francs, ou 8 flacons contre Si fr. 
Dépôt t Lille: Pharmkc e du docteur Ozil; 

rse Esquermoise, 60; Faoyau ; Dunte et Cie , 
Consne ; Pharmacie centrale GobertetCin — 
A Tourcoing : B-uneau, Vann**ufviHe 

i Mïubi 

: Sabin-Boulet. • 
-Huirt , pharmacien, r 
- Toutes pjjanoucies. 

Vol. — Lundi après midi, vers 8 heures, 
un sieur Adolphe Lepers, âgé d e d a n s , 
fraudeur se présentait au bureau de la 
police de sûreté eu demandant pourquoi 
ou le recherchait alors qu'il n'avait rien 
i s e reprocher. 

La police de sûreté le cherchait en effet 
depuis quelques jours pour vol d 

ions i l y a 

oard. 

il avoua être l'auteur de ce vol. 

Injures.— Un marchanoUoraio de Croix 
nommé Edouard Sorel, se trouvait vers 
t0 heures du soir en face de l Hippodrome 
lorsque sans inolif il injuria Mme Monti 
gniè, marchande, rue du chemin-de-Ker, 

Adjudication. — Le mardi 29 janvier 
w!>, à onze heures du matin, dans l'une 

des salles de l'hôtel dt ville, il sera pro
cédé ;'i l'adjudication de la tourniture du 
charbon nécessaire au chauffage des éta
blissements communaux pendant les an
nées 1889-90. 

Le devis s'é'ève & la somme annuelle 
de 16,150 francs. Cautionnement à verser, 
600 francs. 

Lecteurs ma» amis, iettez vos drog< 
prenez deux sous de Max par jour, il est 
prouvé que c'est le seul moyen de se 
refaire le sang et de se guérir, demandez 
du Mar à votre pharmacien. C'est le seul 
procédé rapide pour guérir l'anémie, la 
pauvreté dt sang, les Hueui-s blanches, 
les fatigues et crampes d'estomac. 
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DE R O U B A I X TOURCOING 
BU 15 JANVIER 

Une certaine animation a régné en 
Bourse de ce Jour et les cours ont repris 

ne certaine avance sur plusieurs mois 
Cote officielle de t heures 

Type n-1 : 
Janvier. . . 
Février. . . 

Avril. . . . 
Mal. . . . 
Juin. . . . 
Juillet. . . 
Aoûl. . . . 

Type n- 2 : 
Janvier. . . 
Février. . . 
Mars. . . . 
Avril . . . 
Mal. . . . 
Juin. . . . 
Juillet. . . 
Août. . . . 

. . S.m 
. . 9.3D 
. . 5.32 
. . 8.27^ 
. . 6.27 
. . J.25 
. . 5.25 
. . 9.25 

. . 5.15 
. . 5.15 
. . 6.12 
. . 5.12 

». 10 
. . 5.10 

5 10 
6.10 

Tentes contrat n- 1 : 
février : 10.000 kilos à A,». 
Msrs : *>,*W kilos * «val 

chez M. Jules Lepers, cabaretier à langh 
de la route d'Herseaux ot du pavé de la 
Broche de fer. 

Une femme habitant la maison couli-
gue a l'estaminet de M. Lepers. ouvrit aa 
porte afin de regarder au dehors. 

Quelle ne fut pas aa surprise, en sper 
cevant à deux pas dette un individu de 
haute stature qui coupait un ^carreau de 
la teoêtre, déjà les volets avaient été en 
levé de leurs gonds. 

A peine l'individu eut 11 entendu le 
bruit de la porto qu'il prit la fuite dans la 
direction d'Herseaux. 

On sut le lendemain qu'un vol d'étoffes 
avait été commis sur le territoire d'Her 
seaux un quart d'heure après la tentative 
de vol de la Broche de fer. 

LES VOLS DE 500.000 FRANCS 
de Mous e t de Bruxel le» 

compromis dans l'affaire des vols de titre; 
de Mous et de Bruxelles avec la bande 
Palrac et Cie, continue a taire les frais de 
toutes les conversations. 

On s'étonne que le commissaire ait tou 
ebé de l'argent des voleurs, car tout U 
monde le croyait pauvre, il éaitmémo 
mal vêtu, et il se présentait toujours le 
premier a la Caisse communale pour ton 

On avait annoncé l'arrestation d'un 
nommé Pierre Poltiez. qui tient, Grand' 
Route, une salle où l'on danse aux sons 
d'un orchestrion, à Qnaregnon. U n'en est 
rien; pas plus que de l'arrestation, à 
Bruxelles, d'un Anglais qui a habité 
W&smuël pendant l'été dernier. 

L'Organe de afssM avait annoncé comme 
imminente l'arrestation d'un chef de gare 
du Hainaut. Ce journal assure que celte 
arrestation est opérée. 

i cheval sâoi prsndre 
a peine de le faire battre-
— Acr.itlint par te nitrate. — Vendredi dernier 

ut . d n 

™ 

u soir, la dam 
e de Oallid, a ei" grave-
lampe i pétrole accrochée 
ibliasement, qui a tombé 

de la suspension qui n'était pa» 

n établissement, qn 
e la suspx 
fait explosi 

. „ j . - Hier soir, vers 7 heures 
lV.mBOe Vainpradt. cée Marie Breton, agéi 

M dation. 
i Arbres, pour tenter 

ulut rien entendre et a 

Le Diabète et son traitement 

béti.,uc comme 
grâce aux pro| 
traité et guéri i 

nmandant la lecture très int-tructi m& 
Mire que tous les malades devraient avoir 

Voici entre autres une des dernières li 
ecues pir M. Rocher, i qui un grand no 
le diabétiques doivent la vie. 

• Après avoir épuisé votre fl*con de Quina 
anti-diabétique, rai éprouva un in eux sensible 
dans tout l'organisme, m**s forces renaissent, 
j'ai me Heur appétit et la soi' se calme. 
• Je vous prie donc, monsieur, de m'envoyer 
deux nouveaux flacons de votre Quina a ' 
diabétique, contre le mandat de huit fra 

• GBESLIN, père à St-Psrgeau (Yonne) 
Voila qui est absolument concluant. 
Flacon, 3 fr. 50 ; S flacons franco, S fr., coi 

TOURCOING 
LE DRAME DO BLANC-SEAU 
M. du Liseouët, juge d'instruction, est 

descendu hier matin à Tourcoing, relative 
ment au drame du Blanc Seau. 

Debruyne a été conduit à l'H&tel-Dieu 
et confronté avec sa femme. 

L'état de cette dernière est satisfaisant, 
mais la guérisou de sa blessure sera 
longue. 

La plaie a été examinée par M. le doc 
teur Dewyn, qui a introduit une sonde de 
12 centimètres sans toucher le fond de la 
blessure. 

Debruyne a été translèré dans l'aprés 

Escroquerie. — Hier soir, vers quatre 
heures et demie, les agents Leplat et En 
golaere. passant tue du Blanc Seau , fu 
rent prévenus par Mme Roussel qu'elle 
venait de meure a la porte deux indivl 
dus qui, après s'être fait servir une con
sommation, lui avaient donué en paie 
ment une petite médaille en cuivre ( sou 
venir du 14 juillet ) pour un louis de cinq 
francs. 

Uu peu plus loin, les agents virent M. 
Dumortier, cabaretier, mai u tenir un de 
ces individus, qui avaient renouvelé avec 
succès, chez lui, leur tentative d'escro
querie. 

L'individu a été mis en état d'arrasta 
lion. C'est uu sieur Léopold Blanclt, âgé 
de 20 ans, demeurant rue Fin de la G uerre 

Celui qui l'accompagnait était parti. 
C'est un journalier de Mouveaux du 

Mafsence, un voleur s'est introduit chez 
elle et a dérobé une somme de 2ô fr. cou 
tenue dans un porte monnaie placé sur 
une commode. 

— Un châle tartan d'une valeur de 15 fr. 
a été dérobé au péjudice de M. Gustave 
uriinonprez, boulanger a Roncq. 

Le vol a été accompli dimanche pendant 

Plata ta.— M Léonard Deooclt, cabare 
tler, place Thiers, se plaint d'avoir été 
"objet de violences de la part d'un sieur 
iules X . . . , tonaaher. 

WA l TRELOS 

rfcftrtnt hier aotr A mluuit «a aovplet 

L'éclairage électrique à Lille 
Nous apprenons que la municipalité de 

Lille est entrée en pourparlers avec les 
deux compagnies du gaz, la Continentale 
el celle de Wazemmes, à l'eftVt d'étudier 
les moyens d'employer l'éleetricitè à Lille 

à ia lumière électrique la ligue ferrée du 
Nord, depuis la gare de Lille jusqu'à la 
commune de Lezennes. pas plus que la 
place de la Gare et le boulevard de la U 
berté. 

L'installation de la lumière électrique 
n'est pas sans présenter de sérieuses dif 
ticultes. on songerait seulement à faire, 
tout d'abori des essais sur la place de la 
République ou l'on installerait deux pna-
res semblables A celui qui éclaire la place 
du Carrousel à Paris : l'un au milieu de la 
place située devant la prélecture, le se 
cond au milieu de la place en face le Pa
lais des Beaux Arts 

Cet éclairage serait étendu plus tard à 
d'autres voies -suivant les résultats qui 
auraient été obtenus sur la place de la 
République. 

Aooidenl. 

DAsiré Prêt 
cile après «voir reçu * 
les soins que nécessit 

Malade n f la voie publiqm 

lit t l'hôpital St 

•»ant. — Les nommés 
IMuchellfl. htbiti 

volé une mohtre chez le nomme ConsUnt Ver 
voort, jardinier au mirais de Lomme, qui sur 
's bonne mine de cet Individu l'avait Invite t 
dtner ches lui. 

Gi-ftc-* au s'gna 
tiu et Dauchelle ont arrêté cet individu a 
Ulin du halsge, près de l'usine Sapin. 

Nous le^r «dressons nos félicitations. 

ent donné le* nommes Mar-

Barbenx.ngue. - La brochure vandoe hier S 
Lille par une nuée de camelots est une -ontre 
façon boulangiste do Vrui général Bartxnzmgue. 

LE NORD 

Lannoy. —M. Arthur Liagre marchand 
de légumes, avait pris chez lui pour tra 
vailler quelques heures par jour un ga 
min de 13 ans, nommé Jean Slnille. 

Ce dernier profitant d'un moment d'ab 
sencede son patron s'empara d'une pièce 
de cinq francs dans le tiroir du comptoir. 

M. Liagre ne s'aparcut du larcin que 
quelques instants après et immédiate 
ment ses soupçons se portèrent sur Je 
jeune Sibille. 

Celui ci interrogé nia d'abord le fait 
mais devant le garde champêtre H avoua 
avoir commis le vol de connivence avec 
Oscar Carrelle, âgé de 13 ans. 

Ces jeunes vauriers avalent déjà à deux 
reprises différentes volé de l'argent dans 
le comptoir. 

Oscar Carrelle a été arrêté et seront 
tous deux conduits a Lille. 

nos environs ont l'heur de poHséaSr. 
Cet îndi idu, directeur d'unne, a mis tout 

récemment h pied deux Ouvr ers qui «valent 

fiiçon laplusgMSiiè-i 
tas dabrutis, où je vr flanque mon pied 

e vous mets h la porte, 
Misée a la regK • 
is en dire davantage au 

droit. 
La polio* e-t Intervenue. « dreste procès-

verbal et S conduit la femme Varopradt S I hO-
pital. 

— L- journalier Alfred Dekeler, tgé de 33 ans, 
est tombe accidentellement sur laohaas-ée et 
dans cette chut- s'est démis l'épaule gauche. 

l i a été conduit a l'hôpital. 
— Hier m-'tin, à 8 heures t | l . le nommé Jules 

Jacquin, ouvr er camionneur, aifé de 36 mis, a 
eu la iTriiiiï gauche écrite» entre S en taioin. 

Il a été transporté k l'hôpital. 
Cond'imnation. — Le Tribunal correctionnel 

de Dunkr.rq e a, dans son audience de rsmedi 
lï mi vi••i-cundimnô à une peine de quatre mois 
de prison, 1s nommé Abessaert 

On ee r«ppeii<' qu*> c t individu qui avait pris 
le nom de Daub'gny, opérait ses escroqueries k 
l'aide d'annoncer pur lesquelles il offrait des 
prêts d'srgent. 

A Dunkerque, un entrepreneur. M. H. . lui 
avait versé un • sommo de 26 fr. pour (rats 
d'enregistrement, pour le prêt d'une soin m : de 

âCCIOEHI 10RTEL * ROSCNOIU 
Un terrible accident s'est produit avant 

hier à Rosendaël. 
Au détour d'une rue, un ouvrier de la 

filature du chapeau Rouge, le sieur Spil-
lemacker, dgé de 70 ans. s été renversé 
par une voiture qui lui brisa une cote et 
laboura toutes les chairs. 

L'auteur de l'accident enveloppa son 
cheval d'un coup de fouet et la voiture 
disparut aussitôt. 

Des passants ramassèrent le malheu
reux ouvrier qui, malgré tous les soins, 
succomha le lendemain. 

Une enquête est ouverte. 

L'AFFAIRE D'AVDRTEMENT DE ROSENDAEL 
{Nouveaux détails) 

Dès que le résultat de l'auiop ie de la 
fille Bolron a été connu, un mandai d'ar
rêt a été délivré contre la femme Erckel 
bout qui est inculpée du chef d'avorté 
ment. Nous avons dit que c'est chez celle-
ci que la fille Bolron a expiré. 

Une perquisition faite à son domicile a 
amené la découverte de 42 aiguilles a ï 

La criminelle a été arrêtée ; elle avait, 
nous dit-on. quitté son domicile aussitôt 

près que le corps de la fille Boiron eut été 

tout pour être un très honnête homme ; H 
ignorait encore ces jours derniers la poat 
lion de as fille et cette nouvelle doulou 
reuaeroenf couronnée par la mort de la 
malheureuse enfant, l'a péniblement 
affecté. 

P A S - D E - C A L A I S 

CAL.A.I3 

UNE MYSTERIEUSE AFFAIRE 
Notre coi reepondant de Ctlais nous télégra

phie : 

Calais, 15 Janvier 
Le bruit courait à Calais, aujourd'hui, 

qu'un crime avait été commis U nuitder 
nière au pont d'Ardrei : 

Voici les renseigne-nents que j'ai pu i 

Hier, lundi, les nommés Ferdinand Dé
lavai, âgé de Si ans, journalier, Alfred 
Machu, 36 ans, maçon, Jules Denis, 39 
ans, journalier et Hlppolyte Lagaize, 30 

passer ensemble quelques instants. 
A huit heures du soir, après avoir for

tement bu dan*- un grand nombre d'esta
minets, ils quittèrent la ville pour se ren
dre chez eux. 

Ce matin à huit heures, le nommé De 
lavai a été trouvé mort sur la grand route 
à quatre cents mètres environ de son do
micile. Son corps ne portait aucune trace 

Lagaize, qui ont è*é arrêtés, ont déclaré 

Sue Délavai est bunbé dans un fossé, ou 
s'est noyé et d'où ils l'ont retiré. 
Le parquet de Boulogne s'est rendu sur 

les IIAUX pour commencer une enquête : 
Demain, mercredi, sera faite l'autopsie 

du cadavre de Délavai. Je vous en fera', 
connaître les résultats en même temps 
que de nouveaux renseignements surcelle 
affaire mystérieuse. 

are de l'âpre»-

r avaitété resvoyé I 

iné a mettre (In h ses Jours. 
pu-ieur. - U police a mis ea 
1, le nommé Alphonse tjonder-•Hat d'arre&tati< 

Agé de 19 
>ur *tt ntut* a la pudeur sur son jeune 
n, ftgé de 10 ans, demeurautrue des pr&i; 
— La police a dressé les proeéa-verbaus sat 

sfté de 1.1 
I» etur-te des nommés Buttène Varlot. 
3 «ns 1|£ demeurant digue de la Riviéra 
et Jule- FUmsielle, àt> de II ans. de

nt rue Jeanne D'Arc, surpris en flagrant 
t vol de charbon au préjudice de M. Veu-

Con/rauenffont. —Les nomrrjAa L^on DsuseL 
, ans, journalier, demeurant rue du K> Juitlut; 

Adolphe Lenglel, SI ans, cocher, demeurani r— 
du Soleil et la feiorf- * — ' " * Lap--U<«, d-meuraatehe 

des procès-ver bam, le 
lin des Basses Commun* 

verbaux, le 
le S* pour 

i voie p»b|iq et l« 3-
mdon de 

injures etn 
pour ivresse 

ttravellreee. — Plusieurs vols de gei-h'S de 
Mé déposées en meules et non battues, ont été 

Hnmu au aréjodtc» ie* sieur i Constant Louis 
Adolphe Huleel, cultivateurs èCrayvriek, et 

tieaae Costenobls, «QltivaUur t Bt-Q -orges. 
On eroit être sur la» tr»us d* l'auteur de as-

vos, un nommé v..., lodtvrtu mal famé,rendu 
t iSt-aeorfes, «ans rteorte dirqvsl on* rvrrëavé 

P»bfque . . 
biemeot sur la voi> publique. 

- Pendant l'avant dernier nuit des rjal-
ratleurs inconnus se sont introduits d î j § la 
cour du sieur H'ppolyte Hébert, 88 ans, cafetier, 
demeurant e'iemm des Masses -Communes et 
"ouïes " B r B W * B r <*WX , * p i a 8 e t d 6 U * 

Une enquête est ouverts. 
r*6HÏ sa V******- - L « nommé Bdouard H..>ye*. 
i h ! 9 ÏÏÏ' d0'r>«Mqs«. demeurent rue se la 

*l**«rr*W-ous l'inculpation d'abu* de 
* deiournemnnt Je rond» -t'i preja-

doeteuren médwoine. 

U nommée Henriette DeUhaye. Ve Fauquet, t g é e « « D S i m é l ) ) | t i f e i ^ ^ . u CaV, rui 

? i 'Ç*? i
u , ! e ! it (1»l»i ,»is de sondomietledepuia 

hier, ié mwer t l u o r e do matin. 
SigaaUneat i T*H|O t m. « «aviron; ehevesx 

h«« lm'• • r , "no*l -« .7«™ bleas, nés moyen, 

veine i un j«rsoy noir, on lopon itru IVM «a. 

bapnls qaelgae ' 

dioe de M. Le«r" 

Qsjoulsnhp 
taps. ;u Vaaqoet 

toB/^sasISMfMaateotsli 

tue.il

